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A\uss, heelence, Messeigueurs et utessiurs, qpand notre allégresse, e s'yao avec une or dialito dut
je vois Terreneuve et \aUncouver se donnant la main, le nous garderons tojours l'agrcahle et re'onnid
Ilississippi et la ìivierle MCNeziC se erconitranit sur le souveir."
Cap Diamant. j'admire autre chose quune rmunion

;unenée par une ýde 0 ce cmbinlaisonls bIn:tuinos qui l t'sn.1.i.\..
p:ssn enm en omn ie. Anet w it purernent n tu rl

unurait, a mou avis apres deux suexles la for le mères
saire pour operer ce que nous voyons tujourdÏluîi. De Flei lenth r

'rentet de l'Uccident du Septentriaal et de Nlidi sont
venus des honuntes qiui ne s'ètaient Jamais p:rlé, des Vous venllez de l'entundre et dy aiplitdir , bom irti:
hommilnes appartenant d des raees, des p'rovùices, à les C4' i·u<uet 'est p tis n hauiet 0rdilnairte :est umu
états diff'renis, indépendants les uins des autres, iais buin die une partie de la ftc religieuse que inus .l
tous ouit la môine foi, la mème doetrine, tons ont tenu i brons et rien ne saur:dt mieux rev'er et ennoldir 'Isp
honneur et lonlmeur de venir saluer 'ette ù'se qui 1 haturl que nous a jetlplîssons en te tlotlent que I'

,pes lïglise apostoliqu e dl ne.esut lur 1e' nunuiue Itigage my otist!iu don noire dign <.\lhevègn e vient l
dans la foi. I h loer.

SEt ce qui fait ressort daa:tta.:e le c'aract:r: de ete uL gr'and pote l'a lit : il y a plus de lrih s dats 6
fête, c'est que nous somtîmes Cil rüalité bien plus de ciel et sur la terre que intis n'e ti rêvons duas no
convives qu'il n'y iien a d'assis autoir dI-e cette table. i.ee philosophie-et on peut ajoulter q'il y a tU sens plus
absents de corps sont présents de cœeur et d'esprit. ils Profond a ch s les plus ordinaires qu'ou ne peut h.
sont avec nous dans l'allégreseýaîec nous dans la pirièr'e souoinie'r. Chez tous les peiuples anciens à ltom'
qui irllore les lîênédictions télestes, avec nous. le dirai. emmne à Sparte. Chez les ntatioins sauvages de l'.\m riu
je ? avec ious autour de cette table ; cai l'hospitalité qui comme dans le cottrées à demi rivilisées de l'.sie, il so

leur a éts olerte de tout ceur, ils l'ont agrèee de même, donnait autrefois des banquets Oit l'on inîvitait les A:it
lotit en regrettant que d'iunpùrienx devoirs les emptiluchent des ancêtres : à cluii Ci sont conviés tous les granud
d'en profiler. Cette union des cours et des esprits que souvenirs de notre histoire ; hiiei plus tous ceux de

nous iCimentons ci mangeant le même pain muatériel, ils l'histoire des nutions qui ont peuploé 'e contitient :ien
la nourrissent dans leur mne vi pensant a nous conme plus encore toits eux de l'glise <lui par Ilome <'t *r
nous pensons à eux. salen se relient aux premnic5 ilr ges dIu tInonde.

Mais en parIant de ceux qui sont ici prêrents de ceur, Ces souve nirs, sans doute il serait impossiîle d'eu
pourrions nous Oublier celuii qui, a 1'occasioi de cette donner mni le la plus faible esquisse-mîais les ntomns de,

he nous a dominé es marques si' écltantes d lintért grands hommes qui oet illustrlés utm)ales des Ien
qu'il nous porte? 'ous avez devin ma petnsée, et onomm out cette-puissance magique de tout r'appeler de tout dir-.
celui qui a conféré le titdre de liliee e tout condenisr dans quelques lettres-et c'est poirtela
quni nous est devenu plus cher que jamais. Vous avez qu vous les avez etntetdl s iroclamer' aujord'imi ave
iomm le successeur de Clément N. Pi IX, notre père, tant d'éloqtente du haut de la ebiaire sacrée, pour a
Pie LX. le vicaire de lésus Christ sur la terre, Die IX, le qu'a l'occasion de cette fte, ils remplissent depuis pin-u

rocher' imobile contre leguel viennent se briser n sieurs jours lescolonies de nos journaux; por cela qu
fréimissant, les vagues ecitunantes de otUtes les 'rienrs ce soir vous verrez briller à travers les feux de l'illhiii
désastreuses des temps mode rues! natioi tant de nIoIns, de portraits et de monograuue.

Mais il a un atre titre à notre admUiration, et vous ne C'est notre mianière à nous, peuples mnodernies, d'évoquer
tme pardonn eriez pas si je l'oubliais. AI ! c'est hien lui les inàes des ancêtres, de leur faire racoitter le l
qui a droit de dire, comme Saint.PIautil. Eo rinc'lus in d'un seul tr'ai, de leur arracler bien plus sûremuet quo
/Jomino. /Joi qtui suis prisonner pour I'amtour /i- Sacui, r! tne le faisait la vieille nécromîuancie, les secrets de l'aveiir

KIh bien ! Oui, ce prisOimier il e avec nous dans notre 'tutenodelnt leur ressemtblance les pets;es, es seinli-
joie et notre reconnaissance sa bénédiction paternelle ments, les aspirations des générations ntouivelles.
est sur nous. Avec totis ces absenits dont je parlais tout Ainsi >s uîîr Itous tenir danis lordre d'idées qui doi
'à lheure, il pense A nous comme nous pesons å lài ! pIresider a ce hainquet si itos ivolons rappeler ci deux

" Avais-je aison. de dire que, dans cette réunion, il mots les luttes du christianiisile contre les féroces litti.
tant voir qutelque chose de plus qu'u trepas ordinaire! qu ltes de l'idolâtrie dans les premîiers jours de inote'

" Alaintenanh l~isellence. .esseigneurs at essieurs, hisijre, deux nomis glorieutx'x d', irüheuf et de
uisqe, malgr nion indigité, je doisr parlur anu nomLalemat feront apàaraîtredefsont nors 'eX dl
le cette Eglise de Québee, votre moüre et la mienne, travaux di tus nos iissionînaires les soitrances de tots
aissez-moi vous dire combien elle est sensile i la mianlue nos mnartv's.
d'hionieuir et d'affectioin fiue vous êtes venus lui donter Si, pensant aux nobes tril alliées de nos ancétres,

en ce jour. Eclle en conservera t souvenir ineltacable, nous v'ouons consacrùer le souvenlir de Ces peuplades
c'ar une tradition toujours vivante et vivare rece'ra, et errantes qui nu seront bientôt que des légendS les nlims
transmettra k son tour les sentimets de joie et de deux honues vraiment distiigués, de dtux philosophes
reconnmssance dont sont imondés les 'mtrs de tots les de la fotet qui plus heureux que Socrate et Plato ont pui
enfants de cette église. saisir' par le bapttme et l'é'angiie la réalité de lens

")e gé'ération en génération on se racontera la soiges. de ce qu'ils avaient rêvé dans leur philosophie,-
splendeur des iuminations, l'imposante solennit <le la les iomis de Menilerton et <le Koiidiarouk évoqueront
procession, les échos île l'artiller'ie, les accords lélodieux toute a période autté.tistorique «t pour biei dire falu.
de iotrte mtusilue religiense, e ch'oix si heureux du su jet leuse ae ce coititient.
de nos concerts et l'execution plus heurese enco'e'de Si je veux parler de l'organisation de cette églis

hd , les mille détailsdu cearcs de triomphe aujourd'hiui s vast t smb , i je veux représente
lvsala gloire des méètropioles ou deIf nos missi onnlai res. ot n oit asat e edvlpatdn eq"Et ein parlant dle ceux (lui ontt contrmibîtô à r'ehausser' t'était aldors qu'une forêt vierge, rappeler' les triuomphes5

Véclat de cette h1elle fùte, on n'oub11liera pas qu euopdes guerriers commte les trvu e diitaerle
de nos concitoyens, mie patgntpaes pieuses fondatrices de l'os COnVenl

ont eaumms cntrbué énérusemnt augientr lhéroque xistncede lhabiantcatnadiet, lbuere


